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Les vacances 

en question 
 

Réservées à une petite partie de la population, les vacances  coutaient trop cher pour que 

tout le monde en profite. Les ouvriers avaient déjà tout juste assez d’argent pour vivre, les privant 

ainsi de toute possibilité de profiter de quelques jours de repos. Quant aux petits commerçants, 

ceux-ci travaillaient souvent tous les jours de la semaine pour faire vivre leur famille. 

Seuls les privilégiés connaissent alors les joies de la plage, de la montagne ou de la campagne. Moins 

de 5% des français partaient alors en vacances. Ce n’est qu’avec les avancées primordiales du Front 

Populaire que les vacances vont s’ouvrir à tous. 

 

Quel fut l’évènement déclencheur des vacances pour tous ? 

Alors que seuls les détenteurs d’une rente ou d’une fortune suffisamment importante pouvaient 

jusque dans les années 1930 être propriétaire d’une maison à la campagne ou partir en vacances à la 

mer, la politique va marquer un tournant tel qu’elle 

va changer la vie de millions de gens. 

La victoire du Front populaire 

En 1936, la gauche se rassemble dans un grand 

mouvement politique pour les élections législatives : 

le Front Populaire.  

Ce rassemblement propose de réagir face à la 

montée des extrémismes qui touchent l’Europe 

dans les années 1930 (Hitler accède au pouvoir en 

1933 et se lie à Mussolini) avec un projet social. Séduits, les français votent en masse pour ce 

rassemblement, qui le 4 juin 1936 remporte les élections législatives sous l’impulsion de son 

président Léon Blum. 
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Mais si le Front Populaire a gagné la bataille, Léon Blum sait que les 

français ont voté pour la gauche dans son ensemble, non pour la lutte 

ouvrière ; il ne mettra par conséquent pas en œuvre les grands 

desseins socialistes (réformation des structures sociales, etc.), mais 

s’attachera seulement à appliquer les projets de la gauche. Malgré 

cette timide avancée, les changements vont être considérables.  

Dès son arrivée au pouvoir, le Front Populaire signe les accords de 

Matignon, proclame les vacances pour tous et offre un droit aux 

congés payés, ce qui était impensable à l’époque ; les ouvriers ne 

parviendront pas tout de suite à croire qu’ils peuvent partir en 

vacances tout en étant payés. Ainsi, si la révolution est bien en 

marche dès 1936, ce n’est que progressivement que les changements réels vont s’amorcer.  

Les grèves 

Dès le moi de mai 1936, les grèves commencent au Havre, par 

les ouvriers des usines Breguet, qui ripostent contre le 

licenciement de deux militants de leur entreprise ayant fait 

grève le 1er mai.  

Le mouvement va très rapidement prendre de l’ampleur et 

toucher les entreprises alentours mais aussi les entreprises du 

Sud de la France et progressivement de la France entière. 

Début juin, de nombreuses professions entrent dans le 

mouvement : garçons de café, ouvriers agricoles, coiffeurs, 

etc. C’est souvent la première fois de leur vie qu’ils font la grève.  

Les grèves vont permettre aux gens d’entrevoir la possibilité d’une vie nouvelle, qui laisse la place 

aux ouvriers et leur permet d’avoir du temps libre. Mais les mentalités mettent du temps à évoluer.  

Le temps des grandes vacances 

Les français vont enfin pouvoir « voir la mer », jardiner, camper, etc. Ce sont ainsi près de 600 000 

personnes qui partent dès 1936 (parfois ils ne font qu’un rapide aller-retour pour voir la mer), et 

900 000 en 1937, ce qui montrent la démocratisation rapide 

des vacances.  

Quels types de vacances ? 

A cette époque, le niveau de vie est encore assez bas. Les 

hôtels et les caravanes restent peu accessibles, et 

l’hébergement privilégié reste par conséquent le camping. 

C’est l’époque du camping sauvage ; tout le monde campe là 

où il peut, quelques soient les interdictions. C’est ainsi que de 

200 000 campeurs en 1945, ils vont être 7 millions en 1964. 
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Malgré le bas revenu des ménages qui partent en vacances,  l’industrie du tourisme compte bien 

profiter de ce nouveau marché ; elle va ainsi s’y adapter et permettre à ces nouveaux vacanciers de 

partir plus nombreux en vacances et surtout de profiter davantage. Vont ainsi être créées toutes 

sortes d’innovations susceptibles d’améliorer le confort des campeurs : lits superposés dans les 

tentes, douches activables par une pédale, etc.   

Les vacances, lieu de changement des mentalités ? 

Tout le monde part en même temps, et beaucoup au même endroit ; un tiers des 

vacanciers partent en Méditerranée. Très rapidement, Saint-Tropez devient la 

destination de vacances à la mode ; les grandes stars du moment (Brigitte Bardot, 

etc.) s’y rendent et les gens tentent de faire de même lorsqu’ils le peuvent.   

Le Sud de la France devient donc la destination privilégiée des français, quelque soit 

le type d’hébergement ou de vacances. Les vacances 

permettent aux gens de se libérer, surtout à une époque où la libération de 

la femme est à son apogée. Les mœurs changent, et la Méditerranée se 

trouve au cœur de cette libération : des camps de naturisme se 

développent ainsi largement dans les années 1970 (le plus grand centre  

étant situé au Cap d’Agde), les tropéziennes introduisent la mode du 

monokini, qui fera polémique dans les années 1960, et le bronzage devient 

indispensable. 

Mais si les mentalités évoluent, le clivage riches/pauvres ne se brise pas pour autant. L’arrivée des 

moins riches dans des endroits qui leurs étaient autrefois réservés pousse les riches à se regrouper 

davantage entres-eux, évitant ainsi le contact avec les autres.  

Les vacances tous ensemble 

L’industrie du tourisme va rapidement parier sur une nouvelle formule de vacances par chères qui 

vont énormément se développer en raison de leur succès ; 

c’est la grande époque des vacances organisées du Club 

Méditerranée.  

Tout le monde est heureux de prendre du bon temps avec des 

inconnus pour faire de nouvelles rencontres pendant les 

vacances et pour s’amuser à plusieurs. Les premiers villages vacances 

apparaissent à la mer et en 1956 à la montagne.  

Ce sont de vrais villages, avec à leur tête des chefs de villages que l’on 

tutoie. La grande nouveauté, c’est le collier-bar : les vacanciers 

payent leurs consommations avec les boules de couleurs collier. Pour 

la première fois il est possible de se baigner avec de l’argent sur soi !  

Une accession progressive au luxe 

Les français possèdent presque tous une voiture dans les années 1960. La voiture n’est 

progressivement plus considérée comme un luxe.  
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En revanche, l’avion est resté pendant longtemps un domaine réservé aux plus riches. Les gens ont 

pendant longtemps été voir les avions à l’aéroport, considérant cela comme une simple ballade du 

dimanche. Fascinés par ces engins de l’air, ils contemplaient les avions décoller vers des destinations 

lointaines.  

Dans les années 1970 pourtant, les avions deviennent plus accessibles. Les étudiants bénéficient 

alors d’importantes réductions sur leurs vols en charter.  

Le temps des remises en question 

Bronzage et cancers de la peau 

Si avoir la peau blanche était un signe de richesse, le bronzage est au milieu du 

20e siècle devenu incontournable. Dès 1947, les premières crèmes solaires 

apparaissent ; elles ne sont alors destinées qu’à améliorer le bronzage. Le soleil 

n’inquiète pas. Ce n’est que dans les années 1980 que la situation change : on 

s’inquiète désormais des méfaits du soleil sur la peau. En effet, les cancers de la 

peau ont triplé en 20 ans.  

Trop de monde 

Les français partent massivement en vacances. Tout est complet : les routes comme les campings ; 

les gens sont obligés de vivre côte à côte pendant leurs vacances.  

Pour éviter ces situations, de nombreux vacanciers 

s’installent alors n’importe où. Le camping sauvage devient 

monnaie courante ; on campe sur des terres agricoles, ou 

même directement sur la plage. Mais cette nouvelle 

pratique est parfois dangereuse (installation au bord des 

routes) et polluante (les campeurs jettent leurs ordures sur 

leur lieu d’installation. Le camping sauvage devient alors le 

« camping poubelle ».  

Les gens s’installent donc un peu partout. Ils cherchent aussi désormais à avoir une maison 

secondaire, ce qui fera plus tard flamber les prix des loyers.  

La route des vacances 

Les vacances, ce sont aussi les bouchons. Tout le monde part en vacances en même temps ; les 

routes sont bondées. Le gouvernement décide alors de réagir, face au retard en la matière par 

rapport à nos voisins européens ; les autoroutes voient le jour. L’Autoroute du Sud s’ouvre en 1970 

après des années de travaux et deviendra célèbre pour mener à la destination 

des vacances. A l’époque, les gens sont émerveillés par la modernité de ces 

nouvelles routes, et heureux de les emprunter malgré leur prix. Mais malgré 

cela, il y a toujours des embouteillages (6000 km de bouchon en 1972). Le 

gouvernement réagit en créant l’itinéraire bis en 1973 puis bison futé.  
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L’accroissement de la circulation entraine avec elle 

l’accroissement des accidents de la route, qui augmentent dès 

1958. Alors qu’il y a 16 600 morts sur les routes en 1972, la vitesse 

est alors limitée sur les autoroutes. Le gouvernement va ensuite 

lancer ses premières campagnes de sécurité, et les français vont 

avoir l’obligation d’attacher leur ceinture, considérée alors 

comme une privation de leur liberté.  

Les vacances, toujours plus encouragées 

Le gouvernement va octroyer 3 semaines de congés payés en 1956 puis 4 semaines en 1969 et ainsi 

accroitre le nombre de touristes français. Il va ainsi aller 

dans le sens d’un développement du tourisme, qui peut 

permettre à la France d’accélérer encore sa croissance 

économique.  

Attirer dans le Languedoc-Roussillon 

Ainsi, lorsque la Costa Brava espagnole risque de faire de 

l’ombre au tourisme français dans les années 1960, la 

France décide d’attirer les français sur les côtes du 

Languedoc-Roussillon (la côte d’Azur étant déjà bondée) 

et y établit un grand projet de développement en 1963. 

On construit alors des hôtels, des campings, on assèche 

les marais, on éradique les moustiques, on crée des 

villages de vacances pour lesquelles on propose des 

locations à la semaine (ce qui est une nouveauté), etc. On 

fait tout pour faciliter la vie des vacanciers en proposant 

la prise en charge des enfants dans des crèches.  

Ainsi, alors qu’ils étaient 360 000 touristes à prendre leurs vacances dans cette région, ils sont 

aujourd’hui 10 millions.  

Attirer à la montagne 

L’Etat va encourager les sports d’hiver alors que le ski va lentement 

se démocratiser.  

En 1936 les gens pouvaient partir au ski, mais ne pouvaient pas 

toujours payer le remonte-pente, alors réservé à une élite 

d’habitués. Ce n’est que dans les années 1960 que le ski va 

réellement se démocratiser.  

De la même façon qu’on construit des villages près de la mer, on 

crée à la montagne des villages reliés au reste du monde par un 

simple téléphérique ; le premier village est Avoriaz. Ce dernier 

devient rapidement un lieu à la mode ; c’est le « Saint-Tropez » de la montagne. Il attire de grandes 

stars en y créant notamment le festival du film fantastique.  
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Les vacances pour tous 

Les vacances ont continué à se démocratiser à la fin du 20e siècle et au début du 21e. Désormais, les 

vacanciers utilisent souvent internet pour trouver les vacances de leurs rêves et partent souvent à 

l’étranger, attirés par l’exotisme de certains pays et par des prix plus abordables.  

Aujourd’hui la France figure parmi les pays européens les plus généreux en matière de vacances car 

elle offre 5 semaines de congés payés (depuis 1981). Malgré cela, tout le monde ne part pas en 

vacances. Et pourtant, les bouchons des grandes vacances continuent à remplir les routes de France. 


